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Après quatre ans en Suisse, Marc Crawford a retrouvé une place en NHL aux côtés de Guy Boucher

Ottawa patine au rythme helvétique
K PATRICK BIOLLEY, NASHVILLE

Hockey sur glace   L  Marc 
Crawford a animé le champion-
nat suisse de hockey durant 
quatre saisons. A son compteur: 
125 victoires en 200 matches 
de saison régulière, un titre de 
champion de Suisse et une 
Coupe de Suisse avec les Zurich 
Lions. Le printemps passé, il 
avait émis le souhait de retour-
ner en NHL, là où il avait connu 
ses plus grands succès en rem-
portant, notamment, la Coupe 
Stanley en 1996 avec Colorado. 
S’il n’a pas trouvé un poste de 
coach principal, Marc Crawford 
a répondu à l’appel de Guy Bou-
cher qui le désirait comme asso-
cié dans sa nouvelle aventure à 
Ottawa. Boucher a également 
connu le championnat helvé-
tique, à Berne durant près de 
deux ans. Le Québécois a connu 
moins de succès dans nos 
contrées en se faisant licencier 
par le club de la capitale en no-
vembre 2015. Il est tout de 
même revenu en NHL avec un 
trophée sous le bras, la Coupe de 
Suisse remportée en 2015.

Les deux «Suisses» ont du 
pain sur la planche. Depuis leur 
défaite en finale du champion-
nat face à Anaheim en 2007, les 
Senators d’Ottawa ne sont ap-
parus que cinq fois en play-off et 
n’ont passé qu’une seule fois le 
premier tour. L’expérience hel-
vétique des coaches donnera 
peut-être un nouveau souffle à 
Erik Karlsson, Bobby Ryan et 
leurs coéquipiers.

Y a-t-il une patte suisse à Ottawa 
depuis votre arrivée et celle de 
Guy Boucher?
Marc Crawford: Il faut toujours 
amener toute l’expérience avec 
soi. Et, pour être honnête, j’ai 
beaucoup appris tactiquement 

lors de mon passage en Suisse. 
Notamment dans la couverture 
défensive. En Europe, vous tra-
vaillez beaucoup l’homme et des 
formes hybrides de ce style de 
jeu. C’est quelque chose, avec 
Guy, que nous tentons de trans-
poser au style de jeu plus nord-
américain. On l’a vu en début de 
saison, certaines équipes ont 
été déboussolées face à cette 
organisation.

Quel est votre rôle exact dans 
l’équipe?
J’assiste Guy. Il est le boss, il prend 
les décisions et moi je l’aide. J’ai 
un passif de plus de 1100 matches 
de NHL, je connais cette ligue, je 
connais les gens et c’est ce qu’il 
recherchait. Je donne mon avis et 
il tranche. Nous avons une bonne 
communication et je pense que 
c’est une bonne transition pour 
moi et pour lui.

De manière plus personnelle, 
l’entraîneur Crawford a-t-il 
changé?
Un peu, cela se joue sur des dé-
tails. Par exemple, ici, en NHL, 
nous avons des gars pour 
chaque fonction. Une personne 
va s’occuper de la vidéo, une 
aut re de l’a na lyse s tat i s -
tique, etc. En Suisse, tu dois tout 
faire toi-même ou presque. Au-
jourd’hui, j’ai sûrement une 

plus grande compréhension des 
choses qui m’entourent et de 
l’importance de chacun.

Vous avez dû vous réhabituer à 
la taille des patinoires?
Non, pas vraiment (rires), mais 
c’est vrai que le travail en zone 
neutre est différent. Vu que 
celle-ci est plus grande en Eu-
rope, les joueurs doivent se don-
ner davantage. Pour cela, l’ex-
périence de Guy à Berne et la 
mienne à Zurich sont excel-
lentes à prendre. Notre équipe 
joue, peut-être, de manière plus 
consciencieuse.

Ce sont ces petits détails qui ont 
fait la différence dans ce début 
de saison?
En partie. Nous avons été très 
bons, c’est vrai (8 victoires en 
13 matches, ndlr). Nous avons 
un des budgets les plus faibles de 
la ligue, mais il y a d’excellents 
joueurs dans notre système. 
Craig Anderson a été très bon 
dans les buts, Erik Karlsson a 
tenu son rôle, c’est tout le mé-
lange qui a bien pris. Espérons 
que nous arriverons à mainte-
nir le cap jusqu’aux play-off.

Quels souvenirs gardez-vous  
du hockey en Suisse?
Oh! Il y en a tellement. J’y ai 
vécu quatre années magni-
fiques. Nous faisions tellement 
pour le développement des es-
poi rs à Zu r ich, c’éta it  i n-
croyable. Cela nous aide aussi 
ici, car les Senators ont une 
base très jeune. Ces contacts 
privilégiés que nous avions en 
Suisse avec les hockeyeurs 
n’existent pas forcément ici. 
Dans votre pays, j’ai beaucoup 
appris au contact de tous ces 
gamins. Aller vers eux est très 
important et cela fera peut-être 
aussi la différence pour l’avenir 
d’Ottawa. L

Red Ice Martigny 
reçoit Ajoie

HOCKEY, CE SOIR EN LIGUE B
Red Ice - Ajoie� 19 h 45
Viège - Rapperswil-Jona Lakers� 19 h 45
Ticino Rockets - Winterthour� 20 h
GCK Lions - Langenthal� 20 h
La Chaux-de-Fonds - Thurgovie� 20 h
Olten - Zoug Academy� 20 h

  1. Chx-de-Fonds � 16   9 3 4   0 63-39 37
  2. Olten � 15 10 2 1   2 53-38 35
  3. Langenthal � 15   8 2 1   4 53-35 29
  4. Rapperswil-Jona �14   9 0 1   4 52-34 28
  5. Red Ice � 13   6 2 1   4 39-26 23
  6. Viège � 15   7 0 1   7 43-44 22
  7. EVZ Academy � 16   5 3 1   7 35-51 22
  8. Winterthour � 16   6 1 1   8 41-54 21
  9. GCK Lions � 15   5 2 1   7 39-50 20
10. Ajoie � 15   5 1 2   7 65-45 19
11. Thurgovie � 15   1 3 0 11 32-52   9
12. Ticino Rockets � 15   0 0 5 10 30-77   5

MÉMENTO

Escrime Tournoi international  
à l’épée par équipes de deux, le  
19e Marathon de Fribourg, organisé 
par la Société Sarine-Fribourg et le 
Cercle de Romont, aura lieu demain 
et dimanche à la salle Sainte-Croix. 
Le samedi, les assauts se dérouleront 
sans interruption entre 14 et 19 h. 
Ils reprendront le lendemain dès 9 h. 
La finale débutera aux alentours de 
15 h, dimanche. 

Mathilde Gremaud en Coupe du monde
Ski freestyle L  Vice-cham-
pionne de Suisse de slopestyle 
deux années consécutives, Ma-
thilde Gremaud (photo dr) a 
commencé un nouveau cha-
pitre de sa carrière de skieuse en 
déménageant à Engelberg pour 
suivre une f il ière de sport-
études. La collégienne grué-
rienne n’a pas tardé à cueillir les 
fruits de ses efforts. Membre du 
cadre B de ski freestyle helvé-
tique, elle a été sélectionnée 
pour participer à quelques 
Coupes du monde cette saison. 
La skieuse de 16 ans du SC La 
Roche franchit un nouveau pa-
lier après avoir vécu les Jeux 
olympiques de la jeunesse à Lil-
lehammer en février dernier. 
Elle vit aujourd’hui son bap-
tême du feu au plus haut niveau 
en participant à l’épreuve de Big 
Air de Milan.

«Nous sautons dans la ville 
même, à l’endroit où s’est tenue 
l’expo universelle l’année der-
nière», raconte la Bulloise au 
bout du fil après une séance 
d’entraînement. «C’est une 
bonne chose d’être alignée en 
Coupe du monde, où je vise des 
places dans les dix premières. Si 
je veux atteindre mon objectif 
olympique, c’est même le der-
nier moment pour m’aligner à 

ce niveau!» Mathilde Gremaud 
participe au circuit de Big Air et 
de Slope Style. Elle a de bonnes 
chances de décrocher son billet 
pour les mondiaux qui se dérou-
leront en mars à la Sierra Neva-
da. «Ma préparation s’est bien 
déroulée. Et, surtout, à l’école, je 
suis très bien encadrée. Je re-
marque la différence avec l’an-
née dernière.» L PAM

Guy Boucher (à gauche) et Marc Crawford: les deux hommes amènent leur expérience des patinoires helvétiques aux Senators d’Ottawa. Keystone

«Dans votre 
pays, j’ai  
beaucoup appris 
au contact de 
tous ces gamins»
� Marc Crawford

Sefolosha royal en attaque
Basketball L Au lendemain de 
son récital défensif à Cleveland, 
Thabo Sefolosha a sorti le grand 
jeu en... attaque. Avec ses  
20 points, il fut l’un des artisans 
du succès 115-107 d’Atlanta 
devant Chicago, mercredi soir 
en NBA. Venu du banc en fin de 
premier quart-temps, le Vaudois 
a inscrit 16 points en l’espace 
de... 3’44’’ pour permettre aux 
Hawks de mener 45-31. Aligné 
durant 29 minutes face à son 
ancienne équipe, il a réussi un 
8 sur 9 au tir et a capté 5 re-
bonds pour un différentiel de 
+8. Jamais l’arrière n’avait en-
core été aussi prolifique sous le 
maillot des Hawks. Son record 
personnel reste toutefois les  
28 points qu’il avait marqués en 
février 2013 avec Oklahoma 
City contre Houston.

«Dans cette équipe, nous 
pouvons tous assumer une 
sorte de leadership en attaque, 
se félicite Sefolosha. Chaque 
soir, un joueur sort du lot. C’est 
un atout extraordinaire pour 
nous.» Chicago a eu le mérite de 
ne pas lâcher prise après le mo-
ment magique de Sefolosha. 
Auteur de 39 points, Jimmy 
Butler a remis les Bulls sur les 
bons rails. Seulement dans l’ul-

time période, les Hawks ont su 
serrer à nouveau leur garde en 
défense pour signer une troi-
sième victoire de rang.

La soirée fut également belle 
pour Clint Capela. Houston a, en 
effet, signé une performance de 
choix à San Antonio en s’impo-
sant 101-99 devant le derby 
texan. Les Rockets peuvent re-
mercier une fois de plus James 
Harden et son triple double  
24 points/15 assists/12 rebonds). 
Un peu vite freiné par les fautes, 
Clint Capela a bénéficié d’un temps 
de jeu de 18 minutes. Le temps 
pour lui d’inscrire 12 points –  
5 sur 8 au tir et 2 sur 4 au lancer 
franc – et de prendre 5 rebonds.

Comme un clin d’œil, le soir 
où Thabo Sefolosha a brillé, son 
ancien «pote» d’Oklahoma City, 
Kevin Durant, a lui aussi fait 
parler de lui. Le joueur de Gol-
den State a égalé Michael Jordan 
lors de la victoire 116-96 des 
Warriors devant Dallas, avec  
28 points, soit un... 72e match de 
rang à 20 points ou plus! Le  
record absolu de matches à  
20 points ou plus appartient 
toutefois à une autre légende  
de la NBA, Wilt Chamberlain 
(126 rencontres). L ATS

Gros morceau pour 
les Singinoises

Volleyball L Même si les Zuri-
choises ont peiné le week-end 
dernier contre Aesch Pfeffingen 
(victoire 3-2 de Volero), elles 
restent bien sûr archifavorites 
dans la rencontre de ce soir à 
Guin. «Pour nous, la priorité est 
clairement le déplacement de 
dimanche à Lugano et on va 
avant tout se servir de ce match 
contre Zurich pour travailler 
certaines choses, comme mettre 
la pression au service, avoir une 
réception stable, attaquer des 
balles hautes du milieu du ter-
rain ou mettre en place un sou-
tien bien organisé», confie la 
capitaine singinoise Kristel 
Marbach (Corinne Aeberhard-ar-
chives). L’équipe de Guin est au 
complet pour cette rencontre 
face à Volero. L MLS

LIGUE A DAMES
Guin - Volero Zurich� ce soir 20 h


